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saint Joseph, procureur de la Sainte-Famille, un peu de secours 
pour notre administration et solliciter, en même temps, de ce bon 
ouvrier du Bon Dieu, la grâce d’être, nous aussi, de bons ouvriers 
des besognes divines. Chaque année, les bons Pères de Sainte- 
Croix font le plus cordial accueil aux directeurs de VAction fran
çaise. Pour cette fois, nous étant trouvés à l’Oratoire avec un 
nombreux pèlerinage d’enfants d’une école de Montréal, l’un des 
Pères voulut bien recommander notre oeuvre aux prières des petits 
pèlerins et en parler avec grande bienveillance. Pour cet accueil 
et pour les prières qu ’il nous a values, nous exprimons ici notre 
profonde gratitude.

UX PÈLERINAGE HISTORIQUE À VAUDREUIL.
Le dimanche, 13 juin prochain, nous nous proposons d’aller à 

Vaudreuil en pèlerinage historique, y commémorer à la fois, les 
grands souvenirs de l’Outaouais, ceux des Lotbiniôre, du Lotbi- 
nière de la chambre de 1792 particulièrement, et enfin de l’Ile- 
aux-Tourtes dont Louis Deligny nous a résumé l’histoire plus 
haut. L’Ile-aux-Tourtes fut une mission sulpicienne et un poste 
de traite qui eut son heure de célébrité. C’est dans la chapelle 
seigneuriale de l’Eglise de Vaudreuil, elle-même monument histo
rique, que repose l’ancien président de l’Assemblée du Bas-Canada. 
Enfin l’Outaouais qui a son embouchure à la baie de Vaudreuil, 
et où l’Ile-aux-Tourtes s’avance comme un éperon, est, de toutes 
nos routes d’eau, celle peut-être qui garde le plus d’histoire. Si 
jamais nous recouvrons le sens historique, l’Outaouais, voie sacrée 
des missionnaires et des grands coureurs du continent, pourra 
devenir, un peu comme le Rhône chanté par Mistral, une sorte de 
chose vivante, un personnage d’épopée. C’est pour que tous ces 
grands souvenirs revivent, que nous irons en parler à Vaudreuil.

Jacques Brassier.

POUR LA TERRE ET LE FOYER, par Alphonse Désilets, 
ingénieur agricole. 1 vol. de 215 pages, 5 x 7%. — Chez 
l’auteur, à Québec, 1926.

Sous ce titre qui rappelle les plaidoyers antiques, M. Dési
lets, auteur de trois volumes de poésies où s’accuse l’influence 
de Louis Mercier, le poète-paysan des grands horizons qu’a 
dessinés Millet, offre au public un intéressant ouvrage en prose. 
Il y a réuni des articles succints sur l’économie rurale et domes
tique, l’éducation et la sociologie. M. Edouard Montpetit en a 
écrit une bienveillante préface. H. B.


